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Homélie du 19 mai 2024 
Fête de Pentecôte 

Ac 2, 1-11 
Ga 5, 16-25 

Jn 15, 26-27.16, 12-15 
 
 

 Comme c’est dans notre Paroisse le jour de la première communion de quinze enfants, je voudrais 
faire le lien entre la Pentecôte et la communion eucharistique en vous disant ce que selon moi il faut faire pour 
bien communier. Quand on va manger, si on est fatigué, si on est malade, on n’a pas beaucoup d’appétit et on 
ne mange presque pas, le repas ne sert pas à grand-chose. Par contre si on a beaucoup d’appétit, si on a 
vraiment faim et soif on mange un bon repas qui nous donne force et énergie pour vivre et faire tout ce qu’on a 
à faire. Ainsi en est-il du repas eucharistique et de la communion. Pour bien communier il faut avoir faim et 
soif de Jésus Pain de Vie qui veut nous nourrir de la Vie de Dieu, il faut avoir un grand appétit spirituel, un 
grand désir d’être nourri de tout ce qui caractérise la vie de Dieu, un grand désir, si on fait le lien avec 
Pentecôte de recevoir ce que veut nous donner l’Esprit de Jésus : ses fruits, ses dons et ses valeurs 
symbolisées par les images qui le caractérisent dans le récit de Pentecôte de la première lecture : le 
souffle, le vent, les langues, le feu, la communion dans les différences de toute sorte. 
 

 Pour bien communier, ayons faim et soif des fruits de l’Esprit que Saint Paul a énumérés dans 
la deuxième lecture : l’amour, la joie, la paix, la patience, la bonté, la bienveillance, la fidélité, la 
douceur et la maîtrise de soi. 
Quand on va communier, quand on va manger le corps de Jésus, recevoir sa Présence Vivante, car le 
corps c’est la présence réelle de quelqu’un, il est là où est son corps, on peut dire : « Seigneur Jésus, 
toi l’ami qui vient habiter mon cœur, j’ai aujourd’hui faim et soif d’amour car en ce moment je 
deviens égoïste, je me replie sur moi, je ne pense qu’à moi, à mon plaisir, à mes intérêts, au lieu de 
penser aux autres et de leur donner ce qu’ils attendent. Aujourd’hui j’ai faim et soif de joie car je 
rumine des tristesses, des regrets, je n’ai pas le moral. En ce moment, j’ai faim et soif de paix, car je 
suis agité, inquiet, angoissé, stressé, sous pression. En ce moment, j’ai plutôt faim et soif de bonté 
et de bienveillance car je deviens dur, méchant envers les autres, je les envoie promener au lieu 
d’être à leur service. Dans ma vie actuelle, je suis impatient, je voudrais que ça aille plus vite, je 
voudrais avoir des résultats tout de suite, donne-moi la patience dont j’ai besoin. Aujourd’hui j’ai 
faim d’une foi plus forte, d’une fidélité à toi plus vraie car je t’oublie, je ne pense pas à toi, je suis 
trop occupé par mes affaires de toute sorte, tu n’es pas assez présent dans ma vie. En ce moment, 
j’ai besoin de douceur car je deviens agressif et même violent, je me mets en colère, je m’énerve 
pour un rien. Dans ma manière de vivre actuellement, je constate que je ne maîtrise plus rien, je 
fais n’importe quoi, je me laisse emporter par mon caractère, par mes passions, mes instincts, mes 
pulsions, donne-moi la maîtrise de moi-même, apprends-moi à bien me conduire dans mon travail 
dans toutes mes activités, dans toutes mes relations ! Oui Jésus j’ai faim et soif de tous les fruits de ton 
Esprit, aide-moi à faire dans ma vie les efforts nécessaires pour bien les recevoir. 
 

 Pour bien communier, ayons faim et soif de tous les dons de l’Esprit, la tradition de l’Église en 
énumère sept : la sagesse, l’intelligence, la science, la force, le conseil, la piété, la crainte de 
Dieu. 
En venant communier, disons par exemple à Jésus Pain de Vie : « donne-moi la sagesse en faisant 
partout ce qu’il faut faire au lieu d’en faire à ma tête, en respectant les règles de la vie familiale, 
scolaire, professionnelle, sociale, religieuse.  
Donne-moi l’intelligence pour comprendre ce que je dois faire, comment me comporter pour réussir 
ma vie au lieu de me comporter comme un fou qui fait n’importe quoi. 
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Donne-moi la science, la connaissance, la soif de connaître le plus de choses possibles sur la vie, 
sur l’histoire, sur le monde, sur l’univers et surtout la soif de te connaître toujours mieux, de savoir 
toujours mieux ce que tu attends de moi, ce que tu veux faire de moi et bien sûr ce que tu veux faire 
partout dans le monde. 
Donne-moi la force pour tenir bon dans mon travail et toutes mes activités, pour avoir le courage 
d’affronter toutes les difficultés et toutes les épreuves de la vie, pour aller jusqu’au bout de mes 
projetset pour toujours donner le meilleur de moi-même dans tout ce que je dois faire. 
Donne-moi le conseil, éclaire-moi pour toujours prendre les bonnes décisions. 
Donne-moi la piété, l’art de bien te prier, de plus te prier pour te rendre grâces, te demander pardon 
et te présenter toutes mes demandes pour moi, pour mes proches, pour les hommes. 
Donne-moi enfin la crainte de Dieu, le respect de Dieu, aide-moi à prendre Dieu au sérieux et à le 
mettre au cœur de ma vie, à la première place et non à la dernière. 
 

 Enfin, pour bien communier ayons faim et soif des valeurs caractérisées par les images de 
l’Esprit de Jésus dans le récit de Pentecôte :En venant communier disons par exemple : 
« Seigneur Jésus, en ce moment, j’ai faim et soif de ton souffle, car je suis fatigué, à bout de 
souffle, je n’arrive plus à travailler, à faire ce que je dois faire. » Ou alors si on est en train de changer 
d’orientation, de repartir sur d’autres bases : « Donne-moi un second souffle, un souffle nouveau 
pour me lancer dans de nouveaux projets, pour repartir vers d’autres horizons, vers une nouvelle vie, 
pour me reconstruire ! » 
« Seigneur Jésus, le jour de Pentecôte, un vent violent a poussé les apôtres à sortir du Cénacle où ils 
étaient enfermés par peur des Juifs, et avec courage, énergie, dynamisme, ils ont osé annoncer 
l’Évangile publiquement. Souffle sur moi ce vent de l’Esprit qui me donnera de l’élan, de la 
motivation, du dynamisme, du courage pour vivre ouvertement ma foi au milieu des autres. » 
« Seigneur Jésus, ton Esprit est descendu sur les apôtres sous la forme de langues de feu, ils se sont 
mis à parler de toi, et tous ceux qui étaient là ont tous compris ce qu’ils disaient alors qu’il y avait plein 
d’étrangers parlant une autre langue. Apprends-moi Seigneur à communiquer avec tout le monde, 
à savoir parler à tout le monde, à savoir comprendre tout le monde surtout ceux qui sont différents pour 
être toujours en communion, en harmonie avec tous ceux que je rencontre. » 
« Seigneur Jésus, j’ai faim et soif de ton feu, j’ai un grand besoin de ton feu, de ton enthousiasme, 
de ton amour passionné car souvent je suis blasé, résigné, passif. Que le feu de ton Esprit me donne 
d’être passionné par tout ce que je dois faire et l’enthousiasme, le feu sacré pour le faire. Alors toute 
ma vie changera et deviendra passionnante. » 
 

 Pour bien communier il faut donc avoir faim et soif de tout ce que Jésus veut nous donner pour nous 
nourrir de sa vie mais attention la communion ce n’est pas magique : ce qu’on demande à Jésus il 
ne va pas nous le donner automatiquement dès qu’on a communié, dès qu’on a l’hostie dans la 
bouche, il nous le donnera dans notre vie si on fait les efforts nécessaires pour ouvrir notre cœur à 
l’amour, à la joie, à la paix, à la bonté, à la douceur, à la fidélité, à la sagesse, à la force, à la piété, au 
souffle, au feu de Dieu, bref à tout ce qu’on demande à Jésus. La communion suppose donc deux 
choses : avoir vraiment faim et soif de Jésus et ensuite faire les efforts nécessaires pour les recevoir 
dans notre vie concrète. 
Amen ! 
 

René Pichon 
 


